
Les pays du Sahel sont confrontés à des défis 
croissants sur le plan démographique, économique 
mais également sécuritaire. Les investissements du 
Fonds mondial dans la région visent à intégrer les 
services de santé dans les interventions d’urgence, 
à renforcer les capacités des acteurs locaux et 
à préparer les pays à faire face aux menaces 
émergentes qui pèsent sur la sécurité sanitaire 
mondiale. 

En 2017, le Fonds mondial a investi près de 147 millions de dollars 
US dans les pays du G5 Sahel – Burkina Faso, Mali, Mauritanie, 
Niger et Tchad – dans le but d’améliorer l’accès aux soins de 
santé pour les populations les plus vulnérables et participer ainsi 
au développement et à la stabilité de la région. Ces efforts ont 
contribué à inverser la courbe des infections liées aux trois maladies 
tout en renforçant les systèmes de santé. 

Afin de maximiser l’impact de ses investissements, le Fonds mondial 
travaille avec ses partenaires, notamment l’Agence Française de 
Développement (AFD), Expertise France et GAVI pour consolider 
les efforts conjoints de développement et éviter tout double 
emploi des financements dans certains pays. La complémentarité 
des investissements des différents partenaires est essentielle pour 
assurer la pérennisation des systèmes de santé. 

Le Fonds mondial 
au Sahel 

La région du Sahel forme une 
zone d’intervention clé du 

Fonds mondial. Le partenariat  
du Fonds mondial y investit 

pour aider les pays de la 
région à avancer vers l’Objectif 

de développement durable 
d’éliminer le sida, la tuberculose 

et le paludisme d’ici 2030 
et pour soutenir les efforts 
déployés par la France en 
matière de sécurité et de 

développement.
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VIH
La charge de morbidité du VIH pèse 
moins sur les pays du G5 Sahel que 
sur le reste du continent. Cependant, 
les adolescentes et les jeunes femmes 
continuent d’être affectées de manière 
disproportionnée. En 2017, 92 pour cent 
de femmes séropositives au Burkina 
Faso ont reçu un traitement visant à 
empêcher la transmission de la mère à 
l’enfant. Les nouvelles infections à VIH 
au sein de la population générale ont 
diminué de 44 pour cent au Tchad et de 
61 pour cent au Niger depuis 2000.

Le Fonds mondial insiste fortement 
sur le développement de services de 
santé complets et inclusifs en faveur des 
populations-clés. Au Mali, la Clinique 
des Halles de Bamako offre des services 
adaptés aux besoins des populations-
clés, dont l’accès aux services de santé 
est limité du fait du rejet social et de la 
stigmatisation. La clinique compte une 
file active de plus 600 personnes. Elle 
dispense également un suivi médical 
régulier et des traitements aux hommes 
ayant des rapports sexuels avec des 
hommes et aux travailleurs du sexe. 

Tuberculose
Malgré les crises politiques qui ont 
affaibli les systèmes de santé et perturbé 
la mise en œuvre des programmes, les 
investissements du Fonds mondial ont 
contribué à baisser le taux de mortalité 
lié à la tuberculose de 11 pour cent entre 
2000 et 2016. Au Niger, les subventions 
du Fonds mondial ont permis à la 
majorité des laboratoires des hôpitaux 
d’être équipés en machines Gene-Xpert  
pour un dépistage rapide et un 
diagnostic pointu.

Paludisme
Le Fonds mondial investit massivement 
dans les pays du G5 Sahel qui sont 
exposés à un risque accru de cas de 
paludisme, particulièrement chez les 
enfants de moins de cinq ans. Au Niger, 
plus d’un million d’enfants ont bénéficié 
de la campagne de prévention du 
paludisme saisonnier en 2017 et près 
de 7 millions de moustiquaires ont été 
distribuées pour protéger les familles. 
Cette approche a entraîné un net 
recul du nombre de cas de paludisme 
chez les enfants de moins de cinq ans, 
contribuant par là même à une forte 
baisse de la mortalité infantile. 

Au Burkina Faso, la mise en œuvre 
réussie des campagnes de distribution 
de moustiquaires à grande échelle 
financées par le Fonds mondial a 
permis de toucher plus de 90 pour cent 
de la population et de faire baisser le 
taux de mortalité lié au paludisme de 
46 pour cent.

Des systèmes résistants et  
pérennes pour la santé 
Au Tchad, les investissements du Fonds 
mondial portent sur l’amélioration des 
infrastructures de santé, le renforcement 
des chaînes d’approvisionnement, un 
meilleur accès aux informations sanitaires 
et la mise en place d’un système de 
santé communautaire ambitieux pour 
rapprocher les services des populations. 
Ainsi, plus de 3000 pairs éducateurs 
dans 760 zones de 10 districts régionaux 
ont été formés sur les moyens de 
prévention contre le VIH et le paludisme 
et le recours précoce aux soins. L’action 
communautaire est essentielle pour 
toucher les populations vivant dans  
les zones reculées, les nomades et  
les réfugiés.
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À propos du Fonds mondial 
Le Fonds mondial est une organisation du 21e siècle fondée sur le partenariat, conçue pour accélérer la fin des épidémies 
de sida, de tuberculose et de paludisme. Formant un partenariat entre les autorités publiques, la société civile, le secteur 
privé et les personnes touchées par les maladies, le Fonds mondial collecte et investit près de 4 milliards de dollars US 
par an à l’appui de programmes dirigés par des spécialistes locaux dans plus de 100 pays. En remettant en cause les 
obstacles et en adoptant des démarches novatrices, nous œuvrons ensemble à aider plus efficacement les personnes 
touchées par les maladies.

RÉSULTATS 2018 

177 000 
PERSONNES SOUS TRAITEMENT 

ANTIRÉTROVIRAL CONTRE  
LE VIH

38 700 
PERSONNES BÉNÉFICIAIRES DE 
PROGRAMMES ET SERVICES DE 

PRÉVENTION DU VIH 

36 700 
PERSONNES ATTEINTES 
DE TUBERCULOSE SOUS 

TRAITEMENT 

234 
PERSONNES ATTEINTES D’UNE 

TUBERCULOSE RÉSISTANTE 
SOUS TRAITEMENT

15,4 MILLONS
DE MOUSTIQUAIRES 

DISTRIBUÉES 

5,3 MILLONS
DE CAS DE PALUDISME 

TRAITÉS 

469 000
VIES SAUVÉES 


